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perspectives d’avenir

La journée  du 28 novembre a
été marquée par une conférence
dé bat s ur la promot i on de
l‘agriculture biologique au Togo,
se s réali tés et se s perspecti-
ves d’avenir. Le  Togo a en effet
commencé par faire de l’agricul-
ture  bi ologi que  de puis 2010
selon le  directeur Général de
l’ICAT GONH-GO Ayéfou. Et
cela e st dû au fait que le s con-
sommateurs sont devenus re-
gardant sur les produits chimi-
ques utilisés dans le domaine
de l’agriculture  et qui ne  sont
pas sans consé quence sur la
santé du consommateur.
 En août  2014 par exemple le
Togo a organisé  dans le but de
fé dérer les éne rgi es ave c les
acte urs impliqués dans l’agri-
culture bio, une   première  édi-
tion du forum sur  l’agriculture
bi o au cours de la troisiè me
édition de la foi re  agri cole  à
Mango. Au niveau du Togo ainsi,
les acteurs sont à l’œuvre de-
puis le gouvernement en pas-
sant   les organisations paysan-
nes et le s ONG. En faisant la
promotion de cette agriculture,
le Togo veut servir à sa popula-
tion une production de qualité
et sans dager.

 Cette  journée  à permis aux
partici pants de fai re la di ffé-
rence entre  l’agriculture  con-

moyennes entreprises.
L’agropole de Kara va servir à
dé ve lopper le sésame  sur un
terrai n de  20 hectare s pour
8000 tonnes d’huile et pourvoir
8000 emplois dont 2000 perma-
nents. 120 000 hommes et fem-
mes seront touchés en terme
de  bénéfice avec une  valeur
ajouté e  de  4,924 mi lli ards.
L’agropole de l’Oti sera é tendu
sur 27 hectare s aménage ables
et servira à produire le riz et la
canne  à sucre. Ce t agropole
servi ra à mettre en valeur des
terre s de la vallée de l’Oti
Outre  les agropoles, une autre
pré sentation s’est attelée sur
l’entreprenariat rural des jeu-
nes. Présentée par le conseiller
te chni que  au mi ni stè re  de
l’agriculture, elle a mis en exer-
gue  les types d’entreprene urs
qui sont au nombre de 3 à sa-
voir les entrepreneurs sociaux ;
les seri als entrepreneurs et les
life styles e ntrepreneurs. I l a
également été mis en branle
les mécani smes de  finance -
ment de l’entre prenariat rural
de s jeunes pour une concur-
rence efficace. C’est  le cas du
Fonds d’Appui à l’Initiative Eco-
nomique  des Jeune s (FAIEJ)
qui cible les jeunes ruraux de
18 à 40 ans pour le finance-
ment de leur projet.

Promotion de l’agriculture
biologique, réal ités et

pays» a ajouté  la Mini stre.
Cette  13ème édition est couplée
de la première é dition du salon
international des cosmétiques
et de la beauté. Déjà le 18 no-
vembre la foire  internati onale
de  Lomé a ouve rt ses porte s
avec des manife stations cultu-
relles.  Elle  compte 880 expo-
sants inscrits sur  17977 mè-
tre s carré s e t ve nant de  20
pays.  L’espace d’expositi on de
beauté s’étale sur 250 mètres
carré s, 5 panels de discussion
portant sur l’utilisation de ces
produits, les méthodes ré para-
trices et autre.

Journées de l’agro-indus-
trie et de l’agriculture

biologique animées par le
ministère de l’agriculture

Le thème de la 13ème éditi on de
la foi re « Promotion de l’agro-
i ndustrie  gage de  développe -
ment économique a été animé
par le ministère de l’agriculture
de  l’élevage et de l’hydraulique
le 24 novembre.  Au cours de
cette conférence débat, une pré-
se ntation a été  fai te  sur les
agropoles au Togo. C’est l’Ins-
ti tut de  Conse i l e t d’Appui
Technique (ICAT) qui a animé
cette journée. Au cours de cette
pré se ntation,  le s agropole s
sont défini s comme de vastes
e nse mble  d’i nfrastructure s
agricoles  depui s la production
jusqu’à la conservation.
Au Togo par exemple  selon le
mi nistère de l’agri culture, le
document de politique agricole
2016-2030 a identifié  comme
stratégie majeure, la mi se en
œuvre  des pôles de développe-
ment agricole. Ainsi pour le pre-
mier projet agropole 2017-2022,
la pre mière phase cible 3 zones
à savoir la zone de l’Oti, la zone
de Kara et celle du haut mono.
L’obje ctif visé dans l’établisse-
me nt de  ce s agropol e s e st
d’opérationnali ser la nouve lle
politi que agricole en vue d’une
croissance économique forte.
Par la même occasion, il s’agit
de  dé velopper les pe ti te s e t

sont e n effet 14 entreprises de
tous secteurs  confondus venus
directement de l’Egypte et deux
autres é voluant dans notre
sous-région notamment Egypte
air et Arab contractors à maté-
riali ser sur 267 mètres carrés
la présence Egyptie nne. »
Ce tte anné e, le  thè me  de la
foire est axé sur « la promotion
de l’agro-industrie, gage de dé-
veloppement économique  » ; un
thè me auque l est réservé  un
e space  thé mati que  de  plu-
sieurs stands afin de mettre en
e xe rgue le s produi ts portant
sur ce secteur. Pour la minis-

tre e n charge du commerce et
de l’industrie, le thème de cette
éditi on est non seulement évo-
cate ur, mai s vient appuye r la
volonté du gouvernement togo-
lais  à faire véritableme nt de ce
secteur le levie r de l’économie
nationale à travers l’implanta-
tion dans un futur proche des
agropole s dans le s différentes
régions é conomique s.  « Ce s
structure s consti tueront de s
pôles modernes de croissances
de nos régions et dont les ef-
fets i nduits participent à coup
sûr au développement économi-
que et sociale de l’ensemble du

Programmée du 18 novembre au
5 décembre prochain, c’est le 21
novembre 2016 que  la 13ème édi-
tion de la Foire  Internati onale
de Lomé a connu sa céré monie
d’ouve rture offi cielle. Comme à
l’accoutumée, c’est le Centre
Togolais  de s Expositions  et
Foire  (CETEF) Togo 2000 qui a
accue illi l’évè nement. A cette
céré moni e  d’ouve rture, plu-
sieurs personnalités n’ont pas
manqué au rendez-vous. C’est
d’ailleurs le cas du premi er mi-
nistre Se lom Klassou, de  la
mini stre  Le gzi m Balouk i  du
comme rce et de l’industrie ou

encore de l’ambassadeur de la
République Arabe Sherif Karim,
dont le pays est l'invité d’hon-
neur pour cette 13ème édition.
Dans son discours de circons-
tance , le dire cte ur du CETEF
Kueku Banka n’a pas manqué
d’exprimer son sati sfecit  de
cette  é di ti on qui  après plu-
si e urs moi s de  pré parati on
ouvre enfin ses portes. A l’en-
droit du pays invité d’honneur,
(République Arabe d’Egypte), il
n’a pas manqué  de salue r la
mobili sation fournie  autour de
cette foire internationale. « Ils

La 13ème édition de  la Foire Internationale de
Lomé axée sur  la promotion de l’agro-industrie

8 jours après !

Suite à la p 5
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Le gouvernement togolais
une fois encore a voulu
montré qu’il est en phase
avec la politique du Chef de
l’Etat Faure Essozimna
Gnassingbé qui a placé son
quinquennat en cours sous
le sceau du social. C’est
pourquoi trois ministères à
savoir le Ministère du Dé-
veloppement à la base, de
l’Artisanat, de la jeunesse
et de l’Emploi des Jeunes
en collaboration avec le
Ministère de l’Agriculture,
de l’Elevage et de l’Hydrau-
lique et le Ministère des
Enseignements Primaire,
Secondaire et de la Forma-
tion Professionnelle ont or-
ganisé la première édition
du Forum National sur
l’Alimentation Scolaire.
Faire des cantines scolai-
res la chose la mieux par-
tagée en zone rurale où la
précarité règne. Telle est la
principale motivation qui a
réuni du 23 au 25 novem-
bre dernier les acteurs im-
pliqués dans l’alimenta-
tion scolaire au Togo et des
experts venus des quatre
coins du monde au palais
de s congrès de lomé.

L’ouverture de ce forum a
été présidée par le premier
Ministre  Komi Sélom
Klassou en présence des
membres du gouverne-
ment, des députés, de ma-
dame la Représente Rési-
dente de la Banque mon-
diale, du Directeur du Cen-
tre d’Excellence contre la
faim du PAM au Brésil et
autres distingués invités.
Le thème retenu pour ce
premier forum sur l’alimen-
tation scolaire est : «l’ali-

mentation scolaire intégrée
et développement local».
s’inscrivant dans la logi-
que d’une large communi-
cation autour de la politi-
que et toute la mobilisation
de toutes les parties pre-

nantes à cette rencontre
avait pour objectifs spécifi-
ques d’assurer un repas
chaud par jour aux écoliers
du préscolaire et du pri-
maire, de contribuer à amé-
liorer les taux de taux de
fréquentation et de main-
tien des écoliers à l’école.
Pour ce faire, des établisse-
ments seront sélectionnés
selon les critères d’éloigne-
ment, selon que l’école est
située dans les zones sinis-
trées, de trafic d’enfants ou

de perdition scolaire.
Le Premier ministre Komi
Sélom Klassou a dès l’en-
tame de son discours
d’ouverture adressé au
nom du Chef de l’Etat, ses
salutations au participants.

Améliorer l’état nutritionnel des écoliers en zones pauvres et vulnérables
 Un premier forum national a réuni les acteurs impliqué dans la

problématique de l’alimentation en milieu scolaire à Lomé

Le président de la républi-
que , Faure  Essozimna
Gnassingbé a par un coup de
pioche symbolique lancé le
lundi 21 novembre dernier à
Guérin Kouka chef-lieu de la
préfecture  de Dankpen la

première composante du Pro-
gramme d’Urgence de Déve-
loppement Communautaire
PUDC. Programme initié par
le gouvernement togolais
avec l’appui du PNUD et le

japon dans le but de promou-
voir l ’inclusion sociale et
économique au profit des 5
régions du pays.
Dans la région de la Kara ce
sont  le s pré fecture s de
Doufelgou et de Dankpen qui

sont éligibles d’où le  lance-
ment des travaux à Guérin
Kouka. Dans les deux préfec-
tures, il sera construit des
pistes rurales d’une longueur
de 77, 86 km. En dehors des

pistes rurales, la préfecture
de  Dankpen va bénéficier
d’autres services socio-éco-
nomiques de base dans le do-
maine de la santé, de l’édu-
cation, de l’agriculture et de
l’hydraulique.
Le  che f de l’Etat a par la
même occasion fait d’une
pierre deux coups en posant
la première pierre pour la
construction du marché mo-
derne de Guérin-Kouka dans
le cadre toujours du PUDC.
Par ailleurs, outre cette pre-
mière composante, le s trois
autres composantes sont le
renforcement des capacités
institutionnelles des acteurs
nationaux et locaux, le déve-
loppement du système d’in-
formation géo-ré férencée
des infrastructures et équi-
pement.
Ce lancement a également
donné lieu à des échanges
sur les efforts du gouverne-
ment dans la lutte pour la
réduction des inégalités so-
ciales au Togo, un autre ob-
jectif du PUDC dont la phase

préparatoire a commencé le
30 juin dernier à Mandouri
dans les Savanes
A cette  occasion, plusieurs
voix se  sont succédées dont
celle du ministre des infras-
tructures et des transports

Ninsao Gnofam qui a tenu à
exprimer  ses r emerc ie -
ments au chef de l’Etat. « le
PUDC reste donc la produc-
tion des efforts que vous con-
sentez tous les jours pour
donner à votre déve loppe-
ment une dimension sociale
plus juste plus équitable à

travers des actions sociales
économiques du déve loppe-
ment dans le s régions du
pays » a-t-il déclaré.
Madame  Ibrah im
Mémounatou, a au nom des
populations de cette préfec-

ture ré itéré ses remercie-
ments au chef de l’Etat avant
d’exhorter les sociétés exé-
cutantes du projet au travail
bien fait et à la rigueur dans
la gestion des activités.

Waraa

Le PUDC rentre dans sa phase active
 Les travaux de construction des pistes ruraux

lancés par le chef de l’Etat à Guérin Kouka

Selon lui,ce forum non
seulement va permettre au
Togo de cultiver cette ini-
tiative à long terme mais
aussi sera le point de départ

de la mise en œuvre des
ODD.
De même, Madame le mi-
nistre Victoire Dogbé et son
homologue des enseigne-
ments primaire et secon-
daire ont rappelé le bien-
fondé de ce projet qui vise
à accroître le taux d’alpha-
bétisation en milieu rural
et même temps créer des
emplois avec le recrute-
ment des femmes mamans
chargées de la préparation

des repas ainsi que l’achat
des produits locaux qui
engendrera des bénéfices
aux paysans de ces locali-
tés et environs.

Pour rappel, le programme
des cantines scolaires est
mis en œuvre par le Projet
de Développement Com-
munautaire et filets so-
ciaux (PDCplus) depuis
2008 et couvre actuelle-
ment 308 écoles dans les 5
régions du Togo pour un
effectif de 85 000 élèves
environ.

Waraa
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SAVOIR       NEWS

Un nouveau parti fait son
entrée sur la scène politique
togolaise. Il s’agit des Forces
Démocratiques pour la Répu-
blique FDR de Me Apevon. Ce
parti porte le nombre des par-
tis politiques au Togo à 110.
Pour son lancement officiel,
plusieurs personnalités des
autres  partis politiques du
Togo tout comme ceux de la
sous-région ont fait le dépla-
cement. On pouvait noter à
la cérémonie officielle, des
représentants des partis po-
litiques du Bénin ou encore
du Burkina Faso. Ce  lance-
ment a mobilisé un monde
fou. Apevon serait-il le nou-
vel espoir de l’opposition to-
golaise ? En tout cas ce lan-
cement a mobilisé un monde
fou avec la présence des par-
tis d’opposition frères du Togo
de  l ’ANC au MRC de  A.
KABOUA.

Faisant une petite analyse de
sa situation avant  le congrès
de ce 25 novembre, le  prési-
dent national des FDR, a mar-
telé  que  Dieu a plusieurs
manières de résoudre les pro-
blèmes. « Tes amis peuvent te
quitter, te trahir, ne crois pas
que l’Eternel t’a rejeté ; il veut
plutôt t’éloigner des mauvai-
ses compagnies.  Pour  Me
Apevon, ce nouveau parti po-
litique dans le landerneau to-
golais qui en compte déjà plus
d’une centaine a pour mission
première  de  contribuer à
l’effectivité de  la forme répu-
blicaine de l’Etat ; en seconde
mission, il s’agit pour le parti
d’œuvre r au développement
intégral du Togo et au bien-
être des populations. Le troi-
sième volet de la mission du
parti est de faire du Togo un
pays de grande démocratie et
de le faire rayonner dans le

concert des nations. Le qua-
trième volet  est de susciter
chez le citoyen togolais la
fie rté d’appartenance à la
nationalité togolaise.
Dans la présentation du rap-

port du congrès qui a porté
les FDR sur les fonts baptis-
maux le 25 novembre der-
nier, il  révèle que   plus de
200 congressistes représen-
tant le s 3877 membres des

Landerneau politique togolais
Me Dodji Apevon a officiellement lancé

son parti politique «Les FDR»
fédérations  ont pris part aux
travaux. Pour ce faire, un bu-
reau de 6 membres a assuré
la direction et trois commis-
sions mises en place.
Elu pour les 5 années à ve-
nir, le président national des
FDR va travail ler avec un
conseil de direction de  49
membres dont 37 consti-
tuant le bureau national.
Les FDR ont pour emblème
un parapluie de couleur blan-
che dans un fond violet qui
sont d’ailleurs les deux cou-
leurs du parti. Pour Me .
Apevon, l’emblème symbolise
le devoir impératif de l’enga-
gement républicain. La cou-
leur du pari est le violet pour-
pre qui symbolise la synthèse
donc le  rassemblement  ré-
publicain des forces et la de-
vise du parti est Liberté-Tra-
vail-Justice.
                                                                                                                         Keyewa

Ce qui se profilait à l’ho-
rizon vient de se concré-
tiser. Il s’agit en effet de
la cré ation du parti de
Maitre Paul Dodji Apévon.
Lancé officiellement sa-
medi dernier, les Forces
Démocratiques pour la
République (FDR), ce ben-
jamin des partis politi-
ques au Togo a vu le jour
après un congrès consti-
tutif qui a eu lieu ven-
dredi à Lomé. A l’heure
où les personnes lésées
dans la crise du Comité
d’ Action pour le Renou-
veau (CAR) se réjouissent
d’avoir construit leur pro-
pre hutte où ils peuvent
désormais abriter, ils font
au même  mome nt face
aux g rands défi s que
toute l’opposition togolaise
n’a pas encore réussi à
relever. Il s’agit en effet,
de l’épineuse question de
l’alternance au sommet
de l’Etat,
l’opérationnalisation des

réformes institutionnel-
les et constitutionnelles,
le problème de décentra-
lisation avec à la clé l’or-
ganisation des élections
locales. Actuellement, le
FDR est le 110e parti po-
litique créé au Togo. Va-
t-il arriver à faire la dif-
férence ? Arrivera-t-il à
réussir là où ses prédé-
cesseurs ont échoué ?
Sera-t-il un parti de trop
qui ne fera que de la fi-
guration ? Telles sont les
interrogations qui tarau-
dent les esprits des to-
golais.
Contribuer à l’effectivité
de la bonne gouvernance,
œuvrer pour le dévelop-
pement intégral du Togo
et au bien être des popu-
lations, instaurer la dé-
mocratie au Togo et en-
fin susciter la fierté d’ap-
partenance à la nation to-
golaise sont les missions
que s’est assigné le parti
FDR qui s’engage à ren-

dre effectives les réfor-
mes politiques ainsi que
l’organisation des premiè-
res élections locales. Ces
objectifs sont aussi pour-
suivis par les autres par-
tis de l’opposition togo-
laise mais c’est au niveau
des démarches à entre-
prendre pour aboutir aux
résultats escomptés que
toute l’oppositi on
échoue.Les premiers res-
ponsables des FDR ne
sont pas de nouvell es
personnes sur le terrain
politique togolais. Ils maî-
trisent très bien les ca-
rences qui empêchent à
l’opposition d’assurer l’al-
ternance au Togo. Hypo-
cr isi e, snobisme des
autres partis, critiques
aveug les sans aucune
proposition, désertion des
cadres de discussion, re-
fus de faire des conces-
sions, manque de forma-
tion civique des militants,
sont entre autre les pro-

blèmes qui minent l’oppo-
si tion togolaise e t qui
plombent l’alternance. Le
nouve au parti de Me
Dodji Apévon doit alors ti-
rer  les conclusions de
tous ces problèmes pour
mettre en place une stra-
tégie efficace pour faire
la différence.
«Nous sommes une oppo-
sit ion démocratique  et
non une rébellion. Nous
ne pouvons que compter
sur les populations. Pour-
quoi re joindre l’un  ou
l’autre alors que le peu-
ple les (UNIR, ANC et les
autres partis Ndlr) a ex-
périmentés sans résul-
tats. Nous pensons qu’il
faut essayer autre chose,
une autre vision. C’est le
sens même de la politi-
que. Il faut donner l’oc-
casion aux togolais de
miser  sur autre  pe r-
sonne. Nous travaillerons
en synergie avec toutes
les autres forces de l’op-
position», a laissé enten-

dre un des responsables
des FDR dans une dis-
cussion sur une plate-
forme de discussion des
journalistes.
Parlant de nouvelle vi-
sion, ce parti doit éviter
de  s’inscrire dans le
même schéma que les
autres en boycottant tout
dialogue et en évitant de
faire des concessions
pour finalement obtenir
be aucoup de choses
auprè s du gouverne-
ment. Il faut noter que le
NET, un des jeunes par-
tis, est dans cette dyna-
mique et son implanta-
tion commence à être
remarquable au vu de la
dernière présidentielle.
Il ne revient qu’aux FDR
de s’affirmer véritable-
ment avec une nouvelle
vision qui lui permettra
de faire selon son slogan
qui dit « Avec les FDR,
recréons l’espoir ».

Jack NUKUNU

Création des Forces Démocratiques pour la République
Pour quelle vision ?

http://www.savoirnews.net
mailto:savoir.news@yahoo.fr
mailto:info@savoirnews.net
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ventionnelle qui fait appelle aux
produits chi miques comme le
NPK, l’herbicidage, insecticide,
pesti cide, engrais chimique et
l’agri culture bio qui n’a pas re-
cours aux substances chi mi -
que s sauf à que lques excep-
tions ; ou encore la différe nce
avec l’agriculture naturelle qui
n’utilise pas de  substance s chi-
mique s mais qui  n’est pas non
plus bio car non certi fiée.
Parlant de l’agri culture bi ologi-
que , le ministère de l’agricul-
ture a rassuré que le Togo res-
pecte la norme de l’Union Euro-
péenne.
 Aujourd’hui le Togo a un réper-
toi re de tous ceux qui font de
l’agri culture bio. L’Etat togolais
a pris en compte l’agriculture bio
dans son plan agricole  opéra-
tionne l pour les années à venir.

Journée du groupe Togo
télécom

Toujours dans la fièvre de s fes-
tivité s foraines, le groupe Togo
télécom a animé une conférence
débat pour informer ses clients
sur se s services et surtout les
innovations à venir.
La journée du groupe télé com
animée le 26 novembre a tourné
autour du thème « les dernières

innovations du groupe té lécom
au service du développement. ».
Le  groupe Togo te lecom  an-
noncé comme  i nnovati on, la
mise en place de nouve aux dis-
positifs d’accès à i nte rne t. Il
sera mis à disposition trè s pro-
chai nement des appli cations
mobiles pour ré pondre aux be-
soins des abonné s. Pour la pre-
mi ère fois au Togo l’accès à
internet sera démocratisé.
Il s’agit en effet de mettre en
place un certain nombre de dis-
positifs pouvant permettre aux
autres localités du pays d’avoir
accès aussi  faci le ment à la
connexi on. Ainsi par la ligne
numérique à paire symétrique
communément appelé ADSL ;
la 3G ou le wifi les grande s vil-
les seront désormais servi es.
Cette  conférence a également
fait mention de s nouvelle s ap-
plications du servi ce de paie-
ment.  Il s’agi t du T money et
de l’annuaire électronique.
Le groupe a aussi communiqué
les e mplois gé né ré s par ce s
se rvices de  distri bution  qui
sont passés de  5000 emplois
directs à 50 000 emplois indi-
rects.
Après la présentation s’e n est
suivie une visite guidée où plu-
sieurs stands ont été présen-
té s.

La 13ème édition de  la Foire
Internationale de Lomé axée sur
 la promotion de l’agro-industrie
8 jours
après !

Chaque troisième diman-
che du mois de novembre
on  célèbre  la Journée
mondiale du souvenir des
victimes de la circulation
routiè re.  En  marge de
cette célébration, la Fé-
dération Togolaise des or-
ganisations de sécurité
routière (FETOSER) a or-
ganisé une conférence de
presse pour attirer l’at-
tention de la population.
Les accidents de circula-
tion  sont de plus en plus
fréquents de par les com-
portements inciviques des
usagers de la route selon
Assih Kozoliwè président
de la FETOSER .  Ainsi
selon le premier respon-
sable de la FETOSER, les
statistiques sont unani-
mes en matière de victi-
mes de circulation rou-
tière. En effet selon ces
dernières, 1 million 500
mille de personnes  meu-
rent dans les accidents

de  circulation chaque
année, soit 3000 morts
par jour.  Au Togo par
exemple, au  cours du
premier semestre de
l’année 2016, on a enre-
gistré 3407 cas d’acci-
dents et 239 morts.
 De son côté le directeur
exécutif  de  FETOSER
Abalo Marcien a rappelé
que cette journée afri-
caine est celle du rappel
et du recueil  des victi-
mes d’accidents de route.
Pour lui, aujourd’hui le
constat e st fait  qu’ au
Togo, il y a une recrudes-
cence des accidents de
circulation. Quelles en
sont les causes malgré
le s sensibil isations et
formations des usagers
de la route ? C’est pour
mieux comprendre cette
situation que  de concert
avec les organisations de
la sécurité routière cette
conférence de presse a

eu lieu.
Au cours de  cette der-
nière, il y a eu une pro-
jection de film et pour
Abalo Marcien, il s’agis-
sait de démontrer à tra-
vers les vidéos l’urgence
de la problématique que
sont les accidents de cir-

 Journée Africaine  du souvenir des victimes de la circulation routière
La FETOSER prône  la prudence sur  les routes

culation afin que l’on re-
trouve ce civisme d’antan
sur les routes togolaises.
La FETOSER n’entend pas
croiser les bras au con-
traire elle a réaffirmé son
engagement de continuer
les sensibilisations dans
les étab lissements sur

les routes pour que les
usagers de la route se
comportent de manière
re sponsable quand i ls
sont en circulation
Il faut rappeler que  cette
conférence a également
connu la présence de  la
représentante du minis-
tre des infrastructures et
des transports ainsi que
celle du représentant de
l’OMS
Au Togo, selon les statis-
tiques, les engins à deux
roues ont causé 3455 ac-
cidents de circulation.
Les poids lourds 368 alors
qu’au niveau des poids lé-
gers on a enregistré 749
cas.

Suite de la p 3

La chaîne de la télévision
publique marocaine 2M
s’e st excusée vendredi
sur sa page facebook
après la dif fusion
«inappropriée» d’une sé-
quence de maqui llage
destinée à expliquer aux
femmes battues comment
cacher les traces des vio-
lences qu’el les avaient
subies. L’émission a sus-
cité de vives critiques sur
les réseaux sociaux.

«La direction de la chaîne
considère que ce passage
de l’émission est indélicat et
constitue une erreur d’ap-
préciation au regard de la
sensibil ité et de l’impor-
tance du thème de la vio-
lence faite aux femmes…
Cette approche entre en to-
tale contradiction avec le po-
sitionnement éditorial de la
cha îne et aussi avec sa
charte…» a déclaré la
chaîne 2M par un com-
muniqué publié sur sa
page Facebook vendredi
dernier.
Rappelons que 2M pré-
cise dans sa charte que
les « Médias jouent un rôle
prédominant dans la forma-
tion de l’imaginaire collectif
et la lutte contre les stéréo-
types.

Au Maroc, les médias véhi-
culent une image de la
femme entachée de stéréo-
types négatifs et d’une re-
présentation  péjorative.
Ceci va, bien évidemment à
l’encontre, de la volonté de
notre pays qui a ratif ié con-
ventions et pactes internatio-
naux pour rétablir la femme
dans ses droits .»
Il existe donc un décalage

Scandale au Maroc :
Une émission de maquillage
pour les femmes battues à

la télévision !

entre les annonces et les
faits, et la chaînes a donc
précisé qu’elle « présente
ses sincères excuses pour
cette erreur d’appréciation,
et s’engage à  prendre tou-
tes les mesures qui s’impo-
seront contre les responsa-
bles de cette erreur …».

Afrik
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Les 29 et 30 novembre derniers,
un atelie r a mobi lisé les e x-
pe rts de s admi ni str ati ons
douanières de  l’Afrique Occi-
dentale et Centrale pour réflé-
chir sur le futur du systè me
SYDONIA. Ils é taient plus de
50 participants représentant 20
douanes à prendre part à cette
rencontre.  Cet atelier est or-
ganisé  par l’Office Togolais des
Recettes (OTR) e n collaboration
avec l’Organisation Mondiale
des Douanes(OMD) et la Con-
férence des Nations Unies pour
le Commerce et le Développe-
me nt (CNUCED). Le Systè me
Douani er Informati que  Auto-
mati que (SYDONIA) est un lo-
gicie l qui permet  d’automati-
ser toutes les procédures doua-
nière s. Le SYDONIA  constitue
pour la plupart des pays, l ’outil
principal pour le dédouanement
des marchandise s e t autre s
procédures douani ère s te lles
que l’entreposage , le transit, la
gesti on  des ri sques ainsi que
dive rse s foncti ons conne xe s
comme  le paiement électroni-

que et les stati stiques du com-
merce.
Ce système est utilisé  depuis
les années 80 par de nombreux
pays e t a toujours subi de s
améliorations. En effet le  sys-
tème SYDONIA est passé  du
SYDONIA simple au SYDONIA
+ ou encore  au SYDONIA ++

pour arriver au SYDONIA word
qui e st en cours par les doua-
ne s.
Cet atelier a été ouvert par le
commissai re de s douane s de
l’OTR Mr ADOYI. Lors de  son

discours, i l a laissé e ntendre
que le s travaux de l’atelie r vont
pe rme ttre  de  débattre  dans
une large mesure des pré occu-
pations  au sujet du SYDONIA
qui constitue un des outi ls de
travai l. « Il sera question d’en-
trevoir des re commandations
pour renforcer et moderniser

les performances du SYDONIA.
De son côté, le représentant de
l’OMD  a mentionné que l’ate-
lier s’adresse e n effet aux dé-
cideurs de haut niveau  respon-
sables pour les politiques et les

stratégies en matière de tech-
nologi e, d’informati on e t de
communication au niveau des
douanes plus particulièrement.
 Cet atelier régional a pour ob-
jet de  fournir aux utilisateurs
du SYDONIA une  plateforme
visant à : é changer de s expé-
riences et adresse r en re tour
des commentaires et observa-
tions à la CNUCED ; présenter
et débattre la vi sion et la stra-
té gi e  de  la CNUCED pour la
mai ntenance et le développe-
ment du système à court et à
moyen terme ; e xposer le posi-
tionnement de la CNUCED par
rapport aux outils stratégi que
des socié té s qui dé ve loppent
des outils similaires ou e ncore

Office Togolais des Recettes
Un atelier  a mobilisé les experts des  administrations douanières de l’Afrique

Occidentale et Centrale pour réfléchir sur le futur du système SYDONIA.
aborder la question d’une  ver-
sion du SYDONIA open source
et d’un renforce ment durable
des capacités portant sur l’ex-
perti se technique au sei n des
administrations qui utilisent le
système.
Il faut rappeler que l’OMD et la
CNUCED ont signé en 2013 un
protocole d’accord par lequel ils
e xpri me nt leur engage ment
mutue l à aider les admini stra-
tions des douanes et plus par-
ticulièrement à soutenir leurs
e fforts de mode rnisation de s
procé dures de  dé douaneme nt
pour faciliter les échanges.

   Keyewa

Près d’une  soixantaine  de
journalistes ont pris part à
l’atelier d’échanges organisé
par le Haut Commissariat à
la Réconciliation et au Ren-
forcement de l’Unité  Natio-
nale (HCRRUN) hier. Pour le
HCRRUN, c’est dans le but de
permettre aux professionnels
des  médias d’avoir une
meilleure compréhension de
la mission du HCRRUN et de
définir de  façon consen-
suelle leur rôle et leur con-
tribution à sa mise   en
œuvre.
Pour la Pré si dente  du
HCRRUN, Awa NANA-
DABOYA, il s’agit pour les
professionnels des médias de
s’approprie r ce tte  mission
afin de  susciter leur adhé-
sion et accompagnement au
processus de réconciliation
nationale. Au cours de cet
atelier, trois communica-
tions ont édifié la compré-
hension des journalistes.
C’est d’ailleurs elle qui a pré-
senté la première communi-
cation qui s’est axée  sur la
mission du HCRRUN ainsi
que l’état des lieux c’est-à-
dire les activités déjà réali-
sées, celles en cours et cel-
les en perspective et inscri-

tes au plan de travail et bud-
get annuel 2016. Sa commu-
nication a également évoqué
la gestion des fonds de répa-
ration aux  victimes e t trois
axes dont le deuxième axe

fait allusion à l’appropriation
et l’adhésion des populations
et des acteurs au processus
de réparation.
La seconde a trait à l ’expli-
cation des vocables à savoir
réparations, réconciliation
et unité nationale ainsi la
complexité de leur mise en
œuvre. Ainsi les notions de
justice  transitionnelle, ré-
conciliation ; unité  natio-
nale ont été mises en exer-
gue  sans oublie r la com-
plexité  de la mise en œuvre
de ces notions.
Enfin la troisième communi-

cation a porté sur l’identifi-
cation du niveau d’implica-
tion et de contribution des
médias au processus de ré-
paration de réconciliation et
d’unité nationale.

Pour rappelle , le HCRRUN a
été créé par le gouverne-
ment togolais conformément
à la recommandation 57 de
la CVJR et a pour mission la
mise en œuvre de ces recom-
mandations. Outre les jour-
nalistes, plusieurs couches
de la société togolaise ont
également été outillées. Il
s’agit des institutions et des
leaders religieux, des organi-
sations de la société civile,
des organisations des jeu-
nes ; le s organisations de
femmes et autres…

Charles

Processus de réconciliation
Des professionnels des
médias outillés sur la
mission du HCRRUN

Le Fonds National de la Finance
Inclusive a organisé une  con-
férence de presse hier  30 no-
vembre à Lomé. Pour le FNFI,
il s’agissait de faire un bi lan de
se s tro i s ans
d’opé rati onnal i sati on.  Plu-
sieurs personnalités responsa-
ble s des services pre statai res
de micro finance  ont pris part à
cette rencontre.
La confé rence  a porté  sur 4
grands axe s. La premi è re  a
porté sur la personnalité juri-
dique du FNFI qui   à priori est
une institution publique ; son
fonctionnement,  son mode opé-
ratoire basé sur le princi pe du
« faire faire » et  son partena-
riat avec les Pres-
tataire s de  Servi-
ce s Fi n anci e rs
(PFS).
Le de uxième axe a
eu droit à la pré-
se ntation de s di f-
fé re nts produi ts
mis en œuvre  par
les PSF et les ré-
sult ats globaux.
Sur cet axe , trois
produi ts  on é té
énumérés. Il s’agit
d’APSEF, AGRISEF e t AJSEF
mis e n œuvre par 26 prestatai-
res de  services financiers par-
tenaires à trave rs la stratégie
faire faire qui est un mode opé-
ratoire du FNFI et qui interdit
au FNFI  de fai re directement
des crédits sur le terrain. Se-
lon les ré sultats globaux, cet
axe ré vèle qu’au niveau du pro-
duit Accè s de s Pauvre s aux
Servi ces Financiers (APSEF) le
FNFI est passé de la caté gorie
1 à 30.000 à la catégorie 4 à
50.000 Fcfa. Il a ainsi touché
331021 pe rsonne s e n 2014,
145385 personnes en 2015 et
41 74 personne s en 2016 avec
un montant total de 12,3  mil-
li ards dé bloqué s.  Quant au
produi t AJSEF, , les bénéficiai-
res ont eu un montant maxi-
mum de  300.000 F chacun pour
une durée de 12 mois avec cer-
tains critères à remplir.  L’in-
vestissement est porté à 25,5

milliards de francs et à touché
plus de 13 372 personne s en
2016, Pour satisfaire le s de -
mande urs du produit AGRISEF,
il a fallu mobilise r plus de 10
milli ards de francs.
Le troisième axe  a porté sur le
remboursement des crédi ts où
de bonne s performance s ont
été enregistrées par les pres-
tataires de services financiers.
Toutefois il faut noter que des
di fficulté s ont aussi é té re n-
contré es dans ce  proce ssus.
C’est le cas de UMECTO où le
taux de remboursement e st de
61% e n raison de la mauvaise
appropriation de s produits FNFI
par certaines de ses mutuelles

de base. Enfin le quatrième axe
s’est appesanti sur les re ssour-
ces mobi lisé es par le FNFI  et
le s pe rspe cti ve s. Parlant de
pe rspecti ve, le FNFI en 2017
veut poursuivre, intensifi er et
consolide r l’i nclusi on fi nan-
ciè re  e t soci ale  de s popula-
tions. Il veut consolider le pro-
gramme assurance FNFI lancé
par la garantie des volets acci-
dents ou dé cès. I l e st prévu
aussi  une couve rture multiris-
que  professi onnelle.
Pour l e  DG du FNFI Yve s
GNABA, le  FNFI  se porte bien
et c’e st pour partager l’é tat de
finance que cette confére nce a
é té  organi sée .  Le  fonds est
dans le proce ssus de  consoli-
dation de l’inclusion financière.
Cependant i l n’a pas manqué
de relever les points de difficul-
tés sur lequel fonds doit encore
travailler.

Charles

Le Fonds National de la Finance Inclusive.
Le bilan après 3 ans d’activités
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L’ancien Directeur de la Communication et se-
crétaire Général Adjoint de la Présidence, M.
Cléophas Essodéina Petchezi sera inhumé de-
main. Voir avis et programme des obsèques.

Cette année, c’e st Kara qui été
choisie  pour abrite r le  lance-
ment de la campagne officielle
de  dépistage  le 1er déce mbre,
dans le cadre de la 29ème jour-
née mondiale de lutte contre le
si da. Le s activités marquant
ce tte 29e journé e et qui  ont
démarré depuis le 28 novembre
se dé rouleront jusqu'au 02 dé-
cembre prochain. Le  thème re-
tenu pour cette 29ème célé bra-
tion e st «Accélération de la pré-
venti on du VIH chez les jeunes
et adolescents au Togo».
Selon le coordonnate ur natio-
nal du   CNLS-IST  V i nce nt
PITCHE, le Togo ce tte  année
organise cette journée en ter-
mes de dé fi à releve r dans le
domai ne  de  pr é ve nti on. Le
choix porté sur Kara n’est pas
le fruit d'un hasard. En effet la
prévalence du VIH dans la po-
pulati on générale à Kara e st de
1,8% soit la deuxième plus fai-
ble prévalence après les Sava-
ne s.
La politique nationale de lutte
contre  le VIH et le sida vision
2020 veut une génération sans
sida ave c l’atte i nte l’objecti f
Zéro c’est-à-dire Zéro nouvelle
infection ; Zéro discrimination
et Zéro décès liés au Sida.  Pour
ce faire, le Togo e ntend adop-
ter une politique de déce ntra-
lisati on e t d’i nve sti sse ment
dans les villes.
Ainsi  par ce lancement à Kara,
il s’agit de renforcer les actions
de préventi on de la transmis-
sion  et de pri se en charge du
VIH à trave rs l’organisation
d’une campagne de  consei l et

de  dé pistage du VIH à l’occa-
sion de la journée mondiale de
lutte contre le sida (JMS) 2016.
La campagne une  fois lancée à
kara se ra sui vi e  sur toute
l’étendue du territoire. Elle se
fe ra par straté gi e  immobi le

c’est-à-di re que de s popula-
ti ons iront dans le s hôpitaux
et autres sites sanitaires pour
se fai re soigner ou par straté-
gie mobile dans ce cas ce  sont
les agents de santé qui se dé-
placeront vers les populati ons
pour la campagne de dépistage.
Outre le dépistage, il sera dis-
tribué plus de 500 000 préser-
vatifs aussi fé minins que  mas-
culi ns enfin le s populati ons
seront sensibilisées sur l’infec-
tion.
Ce tte  campagne  atte nd que
40 000 personne s fassent leur
test e t connaissent leur statut
sé rologi que et que 100% des
personne s dé pisté es positi ves
soient intégrées dans le circuit
de  pri se e n charge  dans tous
les sens.

Waraa

Célébration de la 29èm e journée mondiale de lutte contre le sida :
La campagne officielle de dépistage

démarre aujourd'hui  à Kara
La coopération militaire est l’un
des é léments fondamentaux du
renforcement de la sécurité entre
les nations.
Ainsi , le Togo et le Maroc entre-
tiennent depuis plus ieurs années
d’excellentes  relations militaires
et  s écuritaires . Cela se traduit
principalement par des offres de
bourses de stages et de formations
du Royaume chéri!en au pro!t  des
élèves offcie rs et mil itaires togo-
lais.
C’es t dans ce cadre qu’une délé-
gation conduite par le Général de
Brigade  Abalo KADANGHA, Chef
d’Etat-major des Forces Armées
Togolaises (FAT) , a effectué une
visite offcie lle de travail dans le
Royaume  du Maroc du 27 au 30
novembre 2016.
La dé légation togolaise était  com-
posée  comme suit :
 le Général  de  Brigade , Abalo
KADAN GHA, Chef d’Etat-major
des Forces Armées Togolaises ;
 Médecin-Colonel ADOM Wiyoou
Kpao, Directeur Central  du Ser-
vice de Santé  des Armées ;
 Chef de  Batail lon ABAMY Ayao
Kassabalou, Chef de  Cabine t du
Chef d’Etat-major Général des For-
ces Armées  Togolaises (CEMG-
FAT).
Durant toute la mission, la délé-
gation a été assistée par le Chargé
d’Affaires a.i. de l’Ambassade du
Togo  au Maro c, M. Ko udjo
ADAN OU.
La visite de travail s ’est déroulée
dans  deux (02) ville s du Royaume
du Maroc. Ainsi, le Général e t sa
suite se sont rendus à Rabat et
Casablanca.
Après le dépôt de ge rbes au Mau-
solée Mohammed V de Rabat et les
Honneurs au Niveau de l’Etat-Ma-
jor Général des  Forces Armées

Royales (EMG-FAR), le Général de
Brigade, Abalo KADANGHA a été
reçu par le Général de Corps d’Ar-
mée, Bouchaid ARROUB, Inspec-
teur Général des  FAR et Comman-
dant de Zone Sud, sur Hautes Ins-
tructions de Sa Majesté le  Roi
Mohammed VI, Roi du Maroc.
Le communiqué de l’Etat-major des
FAR sanctionnant cet entretien du
28 novembre 2016 stipule que  les
échanges ont  porté sur la coopé-
ration militaire entre le Royaume
du Maroc et la République Togo-
laise précisément dans les domai-
nes de formation dont béné!cient
les cadres de  l’Armée  Togolaise au
sein des Ecoles et Centres de  for-
mation des Forces Armées Roya-
les. Ces domaines de formations
sont entre  autres , l ’Ecole  de
Guerre , l ’Ecole  d’Etat-major,
l’Ecole de formation Init iale des
Offciers, l’Armée  de l’air, la Ma-
rine , la Médecine Mil itaire e t
l’Ecole d’I ntendance.
Les deux hauts responsables  des
Armées togolaises e t marocaines
ont, par ai lleurs , examiné  le s
moyens d’encourager et d’élargir
cette coopération. Ils ont en outre,
exprimé leur satisfaction quant à
l’excellence des liens de partena-
riat entre les Forces Armées Roya-
les e t les Forces Armées Togolai-
ses.
La coopération militaire entre les
deux armées est en passe d’être
confortée par un Mémorandum
d’Entente sur la coopération mili-
taire  et technique entre le Minis-
tère de la Dé fense et  des Anciens
Combattants de la République  To-
golaise et le  Ministè re de la Dé-
fense  du Royaume du Maroc.
Dans l’après midi du 28 novem-
bre 2016, le Chef d’Etat-major des
Forces Armées Togolaises et sa

Renforcement de la coopération militaire entre Rabat et Lomé
Le Général de brigade Abalo Kadangha, chef d’Etat-
major des FAT était en visite de travail au Maroc

Les Eperviers  du Togo, la version
locale, ont déçu, c’e st la conclu-
sion que bon nombres  de togolais
ont tirée de  leur participation à
la 7ème édit ion du tournoi de l’in-
tégration de  l’UEMOA. Qu’es t ce
qui n’a pas marché? Question vul-
gaire mais qui mérite d’être posée.
Beaucoup de choses a répondu un
observateur du cuir rond. D’abord
la première sort ie ratée face  au
Mali soldée sur un score d’un but
à 0 en faveur des maliens. Un
match qui a vu toute l ’équipe s’ef-
fondre, de la défense  à l’attaque
rien n’a réussi pour les poulains
de Sébastien Migné en charge de
la sé lection locale. La mé forme
des joueurs couplée d’un choix tac-
tique douteux de Migné a conduit
à une  entame ratée de  la compéti-
tion que  le Togo abrite. Tentant
de  re faire  le  chemin perdu lors
de la premiè re journée, l ’équipe
nat ionale locale  a affiché  une
bonne intention au cours de  sa
2ème sort ie face aux éléphants de
la côte d’Ivoire, malheureusement
les  coéquipie rs  de  Ko uloum
Maklibè malgré leur détermination
et  leur bonne  volonté n’ont pu
faire  de grandes choses. Les ivoi-
riens plus réalistes ont marqué un
but assassin à la 90ème minute de
jeu, é liminant définitivement le
Togo pays organisateur de la fi-

nale de ce tournoi dont l’objectif
est de véhiculer les vecteurs de
l’intégration à l’endroit des jeunes
de la zone UEMOA.
La de rnière sortie face aux nigé-
riens  au stade municipal n’a rien
donné, le Togo a perdu face au
Nige r 2 buts 1
En 3 sort ie s l’équipe nat ionale
locale a enregistré 3 défaites sur
4 buts  encaissés contre 1 marqué.
Le  Mal i  vainqueur de  la Côte
d’Ivoire totalise 7 pts prend seul
la tête du classement lais sant

derrière le N iger 5pts et la Côte
d’Ivoire 4pts . Le Togo est bon der-
nier avec 0pt -3 dans le groupe.
Le Mali connaitra son adversaire
de la finale ce jeudi à l’issue de la
3ème et  dernière  journée dans  le
groupe B conduit par le  Sénégal
qui totalise 4 pts. Les lions de la
Terranga jouent la Guinée Bissau
au Stade Municipal de Lomé pen-
dant que Le  Bénin sera face  au
Burkina Fasso à Kégué . Coup
d’envoi des 2 rencontres  15h.

Waraa

suite ont effectué une visite  de
courtoisie à l’Ambassade de la Ré-
publ ique Togolaise à Rabat. Pour
marquer leur passage , le Général
Brigade Abalo KADANGHA a posé
sa signature dans le livre d’or de
l’Ambassade.

Il sied de souligner que le s éjour
du Chef d’Etat-major des Forces
Armées  Togolaises e t sa suite
dans le Royaume chérifen a été
agrémenté de visi tes de la 1è re
Brigade d’Infanterie Parachutiste
de Rabat, l’Ecole Royale Navale et
de la 1ère Base Navale de la Ma-
rine  Royale de Casablanca ainsi.
Précisons que cette visite fait suite
à la rencontre bilaté rale du Chef
de  l’Etat SEM Faure  Essozimna
GNASSINGBE et Sa Majesté le Roi
Mohammed VI , Roi du Maroc en
marge de la COP22 tenue du 7 au
18 novembre  dernier à Marra-
kech.

La Rédaction

Tournoi de l’intégration de l’UEMOA
 Le Togo sort par la petite porte le Mali première

nation qualifiée pour la finale Samedi à Kegué
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